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De i'ihui'e de Boi<!eau, comme moyens Curatif de L'ec::era C;.ri-pie,
par le docteur Blasins (de lalle.)-L'iuile empyreumaatilue du betula
alLa employce sous le nom d'oleun rusci, a été recommandee par lleim
contre le psoriasis. Suivant M. Blasius, son action dans l'eczema chro-
nique est biien plus edicace ; il s'en sert depuis quinze ans, et il ci a
toujours obtenu d'excellents résultats. Il lui serait facile, dit-il, de pro-
duire un nombre considérable de faits àa appui de cette assertýoi, mais
il trouve plus utile de iacer les régles de son eîploi. Aussi longtemps
que l'eczema est à l'état aigu, il convient dle se borner aux adoucissants.
Mais dès que l'affection est devenu cl.ronique, il faut frictionner les P1 r-
ties malades avec de l'huile pure, les envelopper d'un linge de toile,
au bout de quelques jours, les laver dans de l'eau de savon, pour recoi-
mencer ensuite de nouvelles frictions huileuses. On continue ainsi, non-
seulement jusqu'à ce qu'il ne se prodifse plus de vésicules et que tout
suintement ait cesse, iais même juiqu'à ce que la peau ait repri sa cou-
leur et son uspect nuimal. On peut employer ce médicament, soit daas
les cas où la peau est sans cesse humectée par la s< rosité qui s'échappe
des parties aflèctées, soit, au contraire, quand la peau est séche et cou-
verte de croutes épaisses. Seulement, lorsque l'eczéma produit une
douleur cuisante, une plus grande sensation de chaleur, de la tumefaction
et une rougeur plus vive, ce qui annonce un retour à l'état aigu. on in-
terromnpt pendant un jour ou de l'huile de bouleau. Parmi les remédes
internes, l'auteur signale, comme les plus efficaces, le sulfure de chaux
stibié (calcaria stibiato-snlphurata,) panthrakokali et le sulfure d'or. Il
recommande de se procurer de bonne huile empyrcumatique et d'éviter
un mélange de goudre ou et d'huile empyreumatique (oleum animale
fimtisdum) que les droguistes délivrent quelquefois au lieu d'iuile de
bouleau. La véritable huile de bouleau (oleum rusci) est coinne dans
le commerce sous le nom de dagged, et est apportée par des juifs de la
Pologne ou de la Russi.-(Deutshe Klinik Gaz. med. de Paris.)

Brulure Traitee par le Collodion, par M. le docteur Gotc.-Nous
fumes appelé, le 3 aont dernier, pour voir un petit garcon d'eiviron huit
mois, gras, frais bien portant, à qui sa bonne venait de laisser tomber
sur le corps une tasse de lait presque bouilant. Ce liquide avait été
répandu sur le thorax, l'abdomen et les cuisses.

1l y avait environ une heure de l'accident, lorsque j'arrivai pres de
Penfant. Ses cris étaient incessants et accusaient la plus vive douiur.
Il ne pouvait tenir en place, et la roideur presque convulsive de ccs
membres, le tremblement de sa mâchoire, faisaient craindre un état en-
core plus grave.

Des phlyctènes existaient à la base de la poitrine, sur le bas-ventre
sur la verge, le scrotum, la fesse et la cuisse droite dans une grande
étendue. En attendant qu'on apportât le mélange que j'avais demande
de 3o grammes de collodion et de 6 grammei d'huile de ricin, j'évacuai
avec soin la sérosité de phlyctènes et des vésicules, par des petites pieu-
res avec une aiguille déliée, et j'appliquai des compresses froides sur les
parties atteintes.


